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Il ne faut pas espérer guérir ainsi (les cas anciens;- aussi quand
les héuîorrhoïdes con-ýtituent ue infirmnité véritablement gênante,
et qu'elles ne sont, liées ni à u état passager (grossesse), ni à mie
mnaladlie générale évidente (cirrhose hépathique) on doit sans hé-
siter intervenir elliruirgical( nient. Les "héemorrhoïdes salutaires"
qu'il faut respecter, ne sont guère qu'une légende, et leur- utilité
ne pourrait se discuiter que chez quelques très rares pléthoriques.
En revanche, ce qlui existe réellemient, c'est l'anémie liéniorrhoï-
daire eonis6ieutîve aux léié(rrllagies répétées et qui arrive parfois
.Jusqi'ait lai cachexie.

Les procédés cml)lo 'vés sont nombreux ils diffèrent souvent peu'
les inis des autres; le plus simple est le meilleur. La destruction
d]es léioîrrloïdel- 1Jar le tlleritiot'dute donîne <les résultats aussi
btons (tIll celix de utýiniporte (11uche résectioli, et, ne Présent(, pas les
risqiues <l'échev de cette dernière.

Préparatifs. - Quelques jours avant l'opération, le malade sera
purgé et laveinîté à plusieurs reprises ; il faut évacuer l'intestin
aussi coîîîplètenieit que posible autant pour éviter l'issue de ma-
tières fécales pendant l'opération, que pour mettre 4e malade C-1
état (le rester constipé p)endant six à sept jours après l'opération.

L'avant-veille et la veille de l'opération, an contraire, on lui
donne 0 gr. 10 d'extrait thébaique.

A blatioa, de petites hérnorrhoïdes. - Les héinorrhoïdcs, petites,
uniquies, franchemient édclcet flétrieýs ne réclament qu'uni
traitemuent très sirni)lc.

L'aîe~lièîelocale est suffisante; (deux oui trois centimètres
cubes de a solution de cocaïine à 1/200 sont injectés ýà la base de
la tumeur; une ligature serrée, à la soie forte ou au gos Catgut;
est placé sur le 1)édieille qu'on sectionne ensuite,111 d'un] oule c1-
.seaux oti (le tberuuioeaiitère.

Les sities op)ératoires sont (les plus simples.
A blation. des hémorriioïdes daim les autres cas. - Jou contraire,

lotîtes les fois quie les lîémorrhoïdes sont -'oliu1iineîîseýý ou iiuuulti

l)les, ou enflammnées, l'anesthé4ic générale est nécessaire.
Elle doit btre particulièrement surveillée pendant la dilatation,

(le l'anus qlui exp)ose aux sNnco])cs. Le meilleur mioyen d'éviter
Celles-ci est d'ailleurs d'endormir à fond le maladle avant (le cofl-
m1enecer li (dilatation.

Le malade est p)lacé sur une table, couché sur le dos, les jambes


